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IRentrée des classes.

iVdieu, moissons ; adieu, vendanges,
Novembre rend le bois désert ;

Mais nous ne craignons point l'hiver,
La récolte remplit nos granges.

Adieu les courses en pleins champs,
Adieu les claires sonneries
De nos vaches dans les prairies
Où résonnaient nos joyeux chants I

Jouons, amis, aht quel bonheur!
Mais non, plus de penser frivole;
J'entends la cloche de l'école
Qui vient nous parler de labeur.

Allons gaîment, car le savoir
Nous rendra plus tard homme libre ;

Que dans notre cœur toujours vibre
L'amour pur et grand du devoir.

Ecoutons bien la voix du maître
Qui nous enseigne à devenir
Les citoyens de l'avenir,
Les héros de demain, peut-être.

Les noms bénis et glorieux
Qui brillèrent dans notre histoire,
Gravons-les en notre mémoire ;

Soyons dignes de nos aïeux

Aimons l'école, aimons l'étude
Et nos livres, chers conseillers ;

Soyons de vaillants écoliers,
Car si, parfois, la tâche est rude,

Si souvent «Larive et Fleury»
Nous voit perdus dans ses dédales,
Si les fractions décimales,
Hélas ne nous ont point souri,

Apprenons que l'intelligence
Est comme un champ dont le terrain,
Du semeur reçoit le bon grain,
Dont plus tard lève la semence.

Allons donc heureux aux leçons;
Parmi nous point d'esprits moroses,
Mais des visages gais et roses
Et le coeur rempli de chansons.

Sachons combattre la paresse,
C'est la source de tous les maux.
Camarades, à nos travaux
Sans perdre un instant, le temps presse.

Et, quand reviendront les beaux jours,
Quand refleurira l'anémone,
Que le printemps, sous sa couronne,
Nous dira de joyeux « bonjours »,
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Le cœur léger, l'esprit rempli
D'une simple et pure science,
Nous aurons alors conscience
De notre devoir accompli.

R. D.
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